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ACCIDENT

24 août 2007 - ULM identifié 82-DC

Evénement : évolutions au second régime en montée 
initiale, décrochage et atterrissage dur en 
campagne.

Causes identifiées prise en compte insuffisante des 
conditions de décollage,
méconnaissance des particularités du 
vol au second régime.





Conséquences et dommages : pilote légèrement blessé, aéronef forte-
ment endommagé.

Aéronef : ULM Jodel D 19, multiaxe, à train tricycle, 
moteur JPX de 60 ch.

Date et heure : vendredi 24 août 2007 à 17 h 00.

Exploitant : privé.

Lieu : AD Montauban (82).

Nature du vol : local.

Personnes à bord : pilote + 1.

Titres et expérience : pilote, 53 ans, UL de 2003, 270 heures de 
vol environ dont 25 sur l’ULM.

Conditions météorologiques : vent 130° / 10 kt, visibilité supérieure à 
10 km, SCT à 3 500 pieds, FEW à 6 000 pieds, 
température 25 °C, température du point 
de rosée 15 °C, QNH 1020 hPa.

Circonstances

Le pilote, propriétaire de l’ULM, décolle en piste 14 pour un vol d’une trentaine 
de minutes. Il indique que, lorsque les roues quittent le sol, il sent que l’ULM a 
« du mal à monter ». Il décide d’atterrir dans un champ dégagé perpendiculaire 
à l’axe de piste. L’ULM décroche, touche durement le sol, glisse sur une 
quarantaine de mètres et s’immobilise.

Un témoin, instructeur, explique que l’ULM montait lentement et que son 
assiette augmentait progressivement.

Le calcul de masse indique que l’ULM dépassait la limite de la masse maximale 
d’environ cinq kilogrammes .

L’examen de l’épave montre que le compensateur est en position cabré, 
cependant il n’a pas été possible de déterminer sa position avant le choc avec 
le sol. Aucune autre anomalie pouvant contribuer à l’accident n’a été mise 
en évidence.
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	La masse à 
vide de l’ULM 
est de 257 kg.
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L’ULM est dépourvu d’avertisseur de décrochage.

Le pilote avait volé le matin avec un autre pilote, puis seul à bord.

Il ressort de la discussion avec le pilote qu’il n’est pas familier avec la notion 
de vol au second régime.

La trainée induite par la forte incidence n’a pas permis à l’ULM d’accélérer. Il a 
volé au second régime jusqu’au décrochage.


